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Père Marie-Joseph à Castelgondolfo

     Message du Pape Léon XIV

Dans son homélie donnée le 6 octobre 2025 aux vêpres en l’honneur 
de Notre-Dame du Rosaire de Pompéi, le pape Léon XIV invite les fidèles à 
imiter la Vierge Marie, modèle d’espérance et d’abandon à la volonté de 
Dieu. En voici des extraits : 

(…) De manière providentielle, nous sommes réunis au cours de 
cette Année jubilaire consacrée à la vertu théologale de 
l’Espérance. Marie incarne, de manière particulière, cette vertu à 
travers sa confiance absolue en l’accomplissement des promesses 
de Dieu.

Cette espérance lui a donné la force et le courage de se 
donner totalement pour l’Évangile, en s’abandonnant entièrement à 
la volonté de Dieu. Il a souvent été dit que l’Incarnation s’est 
d’abord réalisée dans le cœur de Marie avant de se réaliser dans 
son sein. Cette affirmation met en lumière sa fidélité quotidienne à 
Dieu.
     Bien sûr, Marie ne savait pas exactement comment ni quand 
Dieu sauverait son peuple. Pourtant, elle a vécu dans l’abandon à sa 
volonté, confiante qu’il accomplirait son dessein de salut. Dieu ne 
tarde jamais à venir ; c’est nous qui devons apprendre à faire 
confiance, même si cela demande patience et persévérance. Le 
temps de Dieu est toujours parfait.
     Ainsi, comme nous l’avons entendu dans la lecture de saint 
Paul : « Lorsque les temps furent accomplis, Dieu envoya son Fils 
pour racheter ceux qui étaient sous la Loi. »[1] Dieu vient toujours 
pour sauver et libérer. Les Israélites étaient nés sous la Loi, mais 
aussi marqués par la fragilité, la faiblesse et la concupiscence de 
notre condition humaine déchue. Ce plan de Dieu s’est accompli 
pleinement dans la mission du Seigneur Jésus. De plus, il n’est pas 
venu seulement pour nous délivrer de l’esclavage du péché, mais 
pour libérer nos cœurs afin que nous puissions dire « oui » à Dieu, à 
l’exemple de la Bienheureuse Vierge Marie …./…
    
[1]Ga 4,4-5
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Désormais, par le don du baptême, nous sommes nés sous la loi de la grâce, comme enfants 
de Dieu. Comme nous le dit le Cantique : « Dieu notre Père nous a choisis dans le Christ avant la 
fondation du monde […] il nous a destinés dans l’amour à être ses fils et ses filles par Jésus Christ, selon 
le dessein de sa volonté. »[1] Le but de cette volonté divine est de nous conduire à la vie éternelle. À 
ce propos, saint Augustin écrit : « Dieu nous a créés sans nous, mais il ne nous sauvera pas sans nous.»
[2]
     Nous sommes donc appelés à coopérer avec lui, à vivre une vie de grâce comme fils et filles 
de Dieu, en apportant notre propre contribution à son plan de salut. Et cela est vrai même si nous ne 
savons pas de quoi l’avenir sera fait. Néanmoins, à l’exemple de Marie, nous pouvons toujours avoir 
confiance et rendre grâce pour son œuvre de salut. (...)

[1]Ep 1,4-5
[2]Saint Augustin : Sermon 169
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Message du Père Marie-Joseph 
Ses conseils aux jeunes
Extraits d’un chapelet commenté et d’une conférence donnée par le père Marie-Joseph à la Jeunesse 
franciscaine et aux foyers réunis à Bitche les 4 et 5 décembre 1982. Le père y parle de l’Immaculée 
Conception, de saint Maximilien Kolbe et de Mgr Raymond Marie Tchidimbo. Tirés d’un 
enregistrement, le style oral familier a été conservé.

Le père Maximilien Kolbe[1] (…) est l’un des plus grands serviteurs de Marie. Alors 
réjouissez-vous bien ; nous offrons à la Sainte Vierge son amour, pour la joie de la Sainte 
Vierge. Et soyez sûrs et certains, comme je vous le dis souvent : les saints sont des gens bien 
élevés, ils ont un cœur bon. On dit facilement de quelqu’un : « oh ! comme c’est une personne 
gentille ». On peut dire ça d’un saint ! Et soyez sûrs que le père Kolbe, il est bien gentil ! Vous le 
connaissez déjà un peu, vous le connaîtrez encore mieux. Alors nous récitons, nous saluons, 
avec lui, pour sa joie, celle qui fut tout dans sa vie : l’Immaculée, la Mère de Dieu. (première 
dizaine)
      (…) Vous savez très bien combien certains jeunes sont emballés par des « vedettes ». 
Quelquefois, ça n’a aucun sens, mais les vraies vedettes ce sont les saints pour nous. Et ça, 
c’est une vedette extraordinaire, le père Kolbe. Comme l’a dit le Saint-Père : « Il est le signe 
dans un temps difficile et dangereux ». (...) Il est vraiment le signe, nous avons besoin de guides, 
de signes, alors réjouissons-nous. Il a une mission, le père Kolbe a une mission ! Et qu’il nous 
prenne bien, qu’il nous aime bien, et qu’il nous prenne, je dirais presque en pitié, pour que 
nous aussi, eh bien, nous apprenions ce que lui savait et ce qui faisait toute la grandeur et la 
beauté de sa vie. C’est incroyable, quand on pense au père Kolbe, toute sa vie, tout ce qu’il a 
fait, tout ce qu’il a réalisé par la grâce de Dieu, par l’Esprit-Saint, qu’il avait tellement reçu 
parce qu’il était tellement donné à Marie. Alors, pendant cette deuxième dizaine, nous 
demandons que le père Kolbe soit dans notre fraternité celui ou un de ceux qui, avec d’autres 
grands saints, comme Thérèse et tant d’autres, mais un des tout premiers pour nous aider à 
devenir à son image fils et filles de saint François. Empoignés par Marie, et alors saisis par le 
Saint-Esprit, que nous puissions vraiment aller notre chemin. (deuxième dizaine).

[1]
Saint Maximilien Kolbe (08/01/1894 – 14/08/1941), franciscain, apôtre de l’Immaculée, mort à Auschwitz en demandant à prendre la 

place d’un père de famille condamné à mort. Canonisé par le pape saint Jean-Paul II le 10 octobre 1982.
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(…) Plusieurs ont eu l’occasion de revoir Mgr Tchidimbo[1]. Il m’est tombé entre les mains 
quelques textes qu’il a publiés par après. Et comme il a une âme de poète, il a exprimé dans un 
langage supérieur un peu ce qui l’a maintenu durant ces terribles années. Et j’ai été étonné. Il 
écrit dans une de ses poésies, ou prières : « Toi que j’ai tant de fois évité, ô mon Dieu, et toi que 
j’ai tant de fois écarté de ma route, ô Christ, et toi que j’ai tant de fois trahi par lâcheté ». Il est dur 
pour lui-même. « Homme de douleur, te voilà projeté aujourd’hui sur mes sentiers, dans le 
raccourci de mon cachot, pour m’offrir la grâce insigne de te choisir, de te choisir enfin, pour 
toujours ».
[1]

Mgr Raymond-Marie Tchidimbo (15/08/1920 - 26/03/2011), spiritain ordonné le 7 octobre 1951. Archevêque de Conakry 

(Guinée-Conakry) de 1962 à 1979, il passe plus 8 années dans les geôles de l’ancien président Sékou Touré. Il meurt à Vénasque, à 
l’Institut Notre-Dame de Vie.

Nous sommes, nous entrons dans l’avent, et mes chers amis, vous voyez, vous le savez 
bien que la religion ce n’est pas une petite affaire de « pieuseté », un peu de bons sentiments, 
mais que c’est la vie de la vie, la moelle de notre vie. Et qu’est-ce que ça veut dire au concret ? 
C’est notre union avec Jésus. Eh bien ! ça m’a beaucoup, je vous dirais, édifié. Tous, vous le 
connaissez beaucoup de plus près, quand on pense à l’homme qui a été condamné à être 
pendu, qui pendant presque neuf ans a souffert une atroce détention (…) Ô mon Dieu, quel 
courage ! (…) « Te voilà projeté aujourd’hui, homme de douleur, sur mes sentiers, Jésus qui a 
souffert pour nous, dans le raccourci de mon cachot », c’est un raccourci des épreuves. « Pour 
m’offrir la grâce insigne de te choisir enfin, et pour toujours ». Mes chers amis c’est tout le sens de 
la foi. C’est tout le sens de ce que nous cherchons, c’est tout le sens qu’a réalisé un saint 
François, c’est tout le sens que cherche, par Marie, à nous obtenir le père Kolbe. Par Marie.

À propos de la Sainte Vierge : « De nos cachots enténébrés, je t’ai découverte. Marie 
Immaculée, Mère de Dieu, Mère des vivants ; dans les sordides étroitesses des murs poisseux, de 
nos cachots enténébrés, je t’ai découverte et désirée, Mère de toute tendresse, et tu m’as recueilli, 
et comblé, Mère de toute espérance. » Marie ! Il aurait pu perdre la tête, se prendre la vie, 
devenir une loque et, malgré tout cela, il a été maintenu intérieurement par cet Esprit, 
l’Esprit-Saint et grâce à Marie : « Je t’ai découverte, et désirée, ah oui ! Mère de toute tendresse ». 
…/…
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…/…Comme le cœur humain a besoin d’être aimé ! « Et tu m’as recueilli et comblé, Mère de toute 
espérance ». Mes chers amis, nous voilà au cours de l’avent, voilà ce pour quoi nous nous 
réunissons, pour mieux trouver la Sainte Vierge, son cœur maternel. Et il termine : « Toi pour 
nous, et nous pour toi ». Merveilleux. « Toi pour nous, et nous pour toi ». Ça veut dire 
l’Immaculée Conception, la plénitude d’amour, la plénitude de grâce, et alors « et nous pour toi 
». Oh ! mes chers amis, comme moi-même, malgré toutes les fatigues quelquefois, tous les 
ans oui, je reçois cette grâce, mais je la désire autant pour chacun d’entre vous, mes chers 
amis les jeunes. Que je désire cette grâce pour vous ! Et aussi pour les foyers. Et alors, 
ensemble, pour que nous puissions rayonner, pour que d’autres âmes trouvent enfin le Christ ! 
C’est dans cet esprit que nous sommes rassemblés en présence du père Kolbe, sous le regard 
de Marie, avec les anges et les saints, vers la chose la plus sainte : la sainte Messe. En son 
honneur, nous ne pourrions pas mieux faire. (troisième dizaine)
 

Mes biens chers frères, j’ai le cœur tellement 
plein, et il y aurait tant de choses à méditer, à digérer, 
parce que ça fait partie de la substance de notre vie 
(...). Je voulais vous dire ce soir, d’abord faire lire dans l’
épître de saint Paul[1] le grand plan de Dieu. Aucun 
agriculteur, ne se hasarde dans la nature et jette à tort 
et à travers, et par n’importe quel temps, la semence. Il 
y a des lois. Mais il y a des lois autrement élevées, 
profondes, et d’importance décisive, ce sont les lois de 
la vie ! Or c’est Jésus, c’est le plan de Dieu, le dessein 
de Dieu, et c’est par Jésus que nous avons la vérité. La 
vérité est la grâce obtenue par Jésus Christ. 

Et alors, il était dit dans l’épître des choses formidables. Nous avons peut-être entendu, que de 
fois, et ça ne nous pénètre pas assez, que Dieu a pensé à nous de toute éternité, à chacun 
d’entre nous, et qu’il connaît très bien le plan de notre vie.
[1]

Ep 1,3-10

Plus tard, pendant l’éternité, puisque, grâce à Dieu, nous espérons aller un jour dans le 
Ciel, au Ciel, nous verrons comment le Bon Dieu avait tissé de toute éternité, ce qui, même 
quelquefois nous paraît aujourd’hui peut-être obscur, énigmatique. Et il l’a tissé dans un plan 
d’amour unique, « pour la gloire de sa grâce » est-il dit. Ça veut dire, comme quelqu’un qui 
aime beaucoup, un bon papa, une bonne maman… se réjouissent quand ils ont des enfants qui 
vraiment sont heureux, qui sont à leur image. Eh bien ! Dieu dans un excès de bonté et de 
tendresse, a donc voulu que nous partagions sa vie, voilà le plan ! (…) La création est 
certainement merveilleuse, mais toute la création, c’est pour l’homme, l’homme, qui est le 
sommet, la couronne pour qui tout est créé. Et alors, c’est le chef-d’œuvre de Dieu. L’homme 
vivant, c’est la gloire de Dieu. Et l’homme n’est pleinement vivant que s’il vit en plénitude, par 
l’excès de bonté dont Dieu a voulu que nous partagions sa vie. Rendez-vous un peu compte de 
ce que ça veut dire ! (…)
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Les personnes qui souhaitent confier au groupe des priants une intention en faisant appel à l'intercession du père Marie-Joseph 
Gerber sont invitées à le faire à l'adresse : intercessions@peremariejoseph.fr. 
Nous vous encourageons également à partager les grâces et les guérisons obtenues par son intercession à cette même adresse.

Par ce bulletin destiné aux amis du Père Marie-Joseph GERBER, nous ne prétendons en rien anticiper le jugement 
officiel de l’Église, seule habilitée à décerner le titre de Saint. Nous nous soumettons par avance, filialement et sans 
réserve, à sa décision.

La vérité c’est la première forme de charité, c’est la lumière. Il n’y a que la lumière qui 
chasse les brouillards et les ténèbres. Je me souviens du camp des jeunes, là près de Dabo, 
j’étais là-haut, vous vous rappelez. Je n’ai jamais vu ça de toute ma vie : quand le soleil monte 
et est au-dessus de la montagne ; mais tout à coup, les brouillards qui recouvraient et 
plongeaient toute la vallée,qui la recouvraient jusqu’au fond, les brouillards sortaient, se 
sauvaient. C’est ça la lumière, un chrétien est un enfant de lumière.. Et que le père Kolbe, oh! 
j’ai confiance - c’est un cher confrère - j’ai confiance qu’il fera de vous de vraies jeunes filles 
et de vrais jeunes gens, pour qui la foi est tout. Et alors après, vous pouvez marcher, le 
Saint-Esprit vous guidera, soyez bien tranquilles ; et plus vous tiendrez à Marie - je vous l’ai 
expliqué, parce que Marie est son épouse - c’est le Saint-Esprit qui vous guidera. Vous ne 
ferez pas fausse route, vous avez la bonne carte pour la route de la vie. Vous pouvez y aller, 
d’après le plan de Dieu pour vous. Ça peut coûter quelquefois, mais c’est toujours beau, et 
c’est toujours sage, et toujours juste. (…)


